
Flanelle tent laine pour chemise....
Etoffes h robes (de toutes couleurs)..
Chemises blanches et de couleur.......
Chemise et caleçons tout laine.........
Chaussettes du pays..........................
Toiles cirées pour tables.................... .
Gants de chevreau (couleurs varices)

Voyez notre fonds de banqueroute de

GILETS DE DAMES
A MOITIÉ PRIX,

Et ane liste d'autres articles trop Ipngue à 
énumérer.

CONDITIONS COMPTANT.
PAS DE SECOND PRIX.

BRYSJ, tiRt11 M & Co.,
No , 152 e t 151,

RUE SPARKS.

FONDS DE
BANQUEROUTE

Payable d’avance, par an...#3.00
do Quatre mois.. 1.00
do un mois.... 0.25

Edt. Hebdomanaire, par an.. 1.00

Assortiment Complet

£. G. LA VERDURE
Ko. 96 Eue IDEAL

30 mars 1883.

ABONNEHEKT

ROBES DE BIFFLFS !
ROBES DE BUFFLES ! !
nd DÉPÔT DE ROBES DE 
, dans les salles d'encan de

Allez eu gra 
BUFFLES,

WS. TtCKIBERRV, 29 RUE SPARKS,'’Ma
en face de Vhôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $0 A $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais. 
Sur 33 peaux d’ours il m’en reste qii; 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 

r. Mes capots en pelleterie se ucndent 
très rapidement, car les prix sont très

cervie

Venez tous au 
buffles. Je 
autre marc 
sont au pl3s bas,

grand dépôt de robes de 
puis vendre moins cher qu’aucun 
:hand peut acheter et mes prix

J. B. TAC.nBERRY,
Encanteur.

A, VIR
Est donné par le présent que j’ai vendu 

aujourd'hui à R. A. Starrs et Cic.. le maga
sin d’épiceries que je possédais sur la ruo 
Clarence, dans la ville d'Ottawa, avec tous 
les crédits de ce magasin. Je désire remer
cier mes anciennes pratiques pour le géné- 
reuq patronage qu’elles m’ont accordé dans 
le passé.

MICHEL STARRS
Ottawa, 3 déc 1883.

NOUVELLE RAISON SOCIALE
Nous faisons aulourd’hiii connaître au 

acheté le grand fonds 
Michel 

commerce 
ord de la

let des

public que nous avons 
d'épiceries et de lin 
Starrs, du

gnt
Mpieurs de

it nous con 
n ancien poste, sur 
Clarence, en face < 
ons toujours un assortiment compi 
Heures épiceries, et nos conditio 

des plus avantageuses.
R. A. STARRS, 
JOSEPH BRUUSSEAU

r le côté nor 
du marché By

le t

vente sont

Ottawa, 3 déc. 1883. ls

AVIS PUPLIC est donné par le présen' 
qu'une demande sera faite au Parlement, i. 
sa prochaine session, pour obtenir un 
constituant la Compagnie du chemi 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON & 

BROS.yEAU, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883,

adt» 
n dt

grégation de prier pour l’agrandis 
sement du troup au et a promis de 
prier Elle-même à cette intention. 
Nous
ces prières seront écoutées du ciel 
et que bientôt la Congrégation des 
Hommes d’Ottawa pourra rivaliser 
avec ses sœurs ai nées de Québec et 
de Montréal. Ii y a du reste d* 
grands avantages attachés à cette 
société, lesquels mieux connus, ne 
manqueraient pas de faire remplir 
chaque dimanche la petite chapelle 
où elle s’abnt • pour prier.

Samedi hoir. Si. François Breton, 
toujours

sommes certains d’avance q ie

prêt à prodiguer sa belle 
voix au service des bonnes causes,
a chanté avec âme un magnifique 
cantique et plusieurs solos. L’or 
ganiste et le chœ ir qui le soutenait, 
nous ont aussi charmés et aides à 
ren Ire notre fête de famille ai ssi 
complète que possible

L’IMMACULÉE CONCEPTION

Cette fête à été célébrée avec 
grande pompe dans les églises ca
tholiques d'Ottawa. A la Basilique, 
Monseigneur Duhamel a officie et 
a donne la bénédic ion pontificale 
à l’issue de la grand’messe. Le soir 
M. le gra .d vicaire Routhier a 
chanté les vêpres et L y a eu pro
cession solennelle des enfants de 
Marie portant la statue de la Sainte 
Vierge. Le grand autel était illu
miné comme au jour des plus 
grandes solennités. Le chœur, à 
l'orgue, a chanté, le matin, la messe 
de Bordèse. L- s soli à la m -se 
ont été rendus par M. Henry Roy 
et M. F. Breton et, ce demi r a enau 
té avec g rai d succès un Ave Maria 
de Miélard, et Thyme Invio lata.

N. B L’abondance des matières 
nous oblige de renvoyer à demain 
le compte-rendu (le la fêle à l’église 
Sainte Anne et à l’église Saint- 
Joseph.

COMTÉ D'OTTAWA

Jugement a été donné le 27 no
vembre dernier en cour d’Appel à 
Montréal, dans la cause du chemin 
de fer de Montréal, Ottawa & Occi
dental contre la corporation du 
comté d’Ottawa, confirmant la dé
cision rendue en Cour Supérieure 
par laquelle le comté d’Ottawa était 
condamné à payer S100 et les frais 
pour dommages causés par le refus 
designer 8200 000 de débentures 
en faveur de la compagnie du che
min de fer. Un autre action le la 
compagnie, pour obliger le comté 
a signer cet débentures, a été re
jetée.

m
Ai /m

:<rjr

LE CANADA ANNONCES

Première insertion, par ligne... $0 J O
Tous les jours.................
Trois fois par semaine......
Une fois la semaine.........
A long terme, conditions spèciales

0.05
. 0.06 
. 0.08

FUR EZ
LES CIGaRES

CABLE
ET

PMIHT

n
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
HTML.

3 déc.

E. VEZ1NA
BIJOUTIER et HORLOGER

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AN

Asaortim. nt complet de Bagues, Anneaux, 
Epinglea, Boucles d’oreilles. Montres 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

go fait à ordre sous le plus 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltham

B. VJEZHTA,
Porte volatile du VARIETY HALL,

1er dec,

FOURRURES
Le public d'Ottawa 

invité à venir examii 
contenant ce qu’il v a de p 
de plus élégant en fait de

et de ses envi 
ner not

rons est 
assortiment 
nouveau et

MANTEAUX ET DOLMANS,
en Sealskin et doublés en fourrures, pour 

dames.
Une spécialité de garnitures de fourrures, 

Manchons, Gants, Chapeaux, Casques et
m tames.

Le plus bel assortiment qni existe à 
Ottawa, dans lequel on n’a que l’embarras 
du choix. Les prix sont toujours les plus 

bas, chez

H. L. COTE,
128, Rue Rideau.

Sept, 188 1a

Remèdd Spé flique de l'estomac
Contre : Perle d'appétit, indigestion, vents, 

nausées, faiblesse, malaise générât, 
etc., etc., etc.

LES AMERS INDIGENES
[Prescription d'un des plus célèbres 

médecins]
LES AMERS INDIGENES doivent leur 

popularité : lo à leur incontestable effica
cité ; 2o à l'absence de tout principe dan
gereux ; 3o à la modicité du prix.

Les AMERS INDIGÈNES—C’est un re
mède “ purement végétal," composé de 
racines et d écorces les plus précieuses par 
leurs propriétés toniques, stomachiques. 
digestives et carminatives.

Les A MERS INDIGENES se vendent dans 
toutes les pharmacies en paquets de 25 
contins contenant ce qu’il faut pour pré- 
pa-ier 3 ou 4 grandes bouteilles d’amers 
comme celles qui se vendent une piastre.

Dépôt en gros à Montréal : MM. Lyman. 
Son et Cie, Karry, Watson et Cie, H. Sag- 
den, Evans e♦ ’ •

VIEUX DE 54 ANS

L’Elixib
Végétal Balsamique

lY H. DOWNS
A subi une éprenve de CINQUANTE. 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhume**, 1» Toux, la Coque- 
Indie et toutes le* maladie* 

de* Poumon*.

prix

25 cts. et $1.00 la Bouteille.
VENDU PARTOUT, et par

C. 0. DACIER, Ottawa.
14 ma? 1383 lan

la courte période de cinq années, 
a produit dans ces solitudes tous 
les véritables éléments de la civili
sation, et leur a donné les moyens 
de développer leurs inépuisables 
richesses.

Un journal, le Canadiam Ameri
can, scandalisé ou intrigué de la 
tactique des organes de l’opposi
tion
« Pourquoi tant de journaux cana
diens s’associaient aux feuilles 
américaines dans le but de déni- 
ger le Canada.” La réponse est 
facile. Pendant leur règne, nos 
adversaires n’ont rien fait de vrai
ment grand, rien de ce qui distin
gue les actes du ministère actuel. 
Cette supériorité Ls humilie, 
et ils ne sont pas assez patriotes 
dour faire passer l’intérêt du pays 
avant celui du parti.

ILS ONT PEUR !LE CANADA
Le Globe est dans un • tat de su

rexcitation ridicule. Il a terribl0- 
ment peur du résultat des élections 
de Middlesex ouest, de Cardwell et 
de Simcoe, et i1 conjure le ban et 
F-irrière ban grit de ne permettre à 
aucun de ces ‘Scélérats” ou “mons
tres” e conservateurs, étrangers à 
ces divisions électorales, d’aller y 
aider leurs amis.

L’organe invoque les raisons 
d’honneur, de pureté, de vertu, de 
salut public—toutes choses absolu 
ment bannies du code politique 
grit On refusera peut-être de nous 
croire lorsque nous aurons dit que 
le Globe recommande même aux 
jeunes gens, doués de plus de nerf 
que les vieillards, d’organiser des 
comités de v’giîance pour tt nir à 
distance les “ criminels” conserva 
teurs. C’est pourtant écrit en toutes 
lettres.

Ottawa et Hull, 10 Décembre 1883

COURRIER

[1 parait que les amis de M G. 
W. Ross désespèrent tout à fait de 
son élection dans Middlesex ouest. 
Le Globe se plaint amèrement de la 
guerre que lui fait le Mail A ven
dredi donc 1

demandait dernièrement :

A partir d’aujourd’hui, les con. 
vois du chemin de fer du Pacifique 
Canadien feront le service régulier 
jusqu’à la jonction de Sudbury, 
situé à 329 milles à l’ouest d’Otta
wa, et d'où part l’embranchement 
qui doit aboutir à Algoma.

Le Marquis de Lome avait raison 
de nous dire qu’il* n’oublierait pas 
le Canada. 11 a déjà parlé plus 
d’une fois dans les t rmes les plus 
élogieux de nos institutions, de 
notre société, de nos ressources et 
des avantages qu’offre le pays à 
l’immigration.

L’article qui précède était écr.t 
lorsque nous avons reçu le Manitoba 

Est-il possible, nous le deman- qui confirme ce que nous disons 
dons, d’être plus sottement poltron dans les termes suivants;

“ Depuis quelques temps, certains 
individus se prétendant autorisés 
rar un parti de mécontents, qui n’ex
iste que dans leur imagination, ont 
jeté les hau‘s-cris contre la confédé
ration. Nous n’avions pas l’inten 
lion de nous occuper de ces quel
ques têtes échauffées par l’ambition, 

comme ces bruits ont eu de 
l’écho jusque dans les autres pro
vinces, no’'s tenons à faire savoir 
qu’il n’existe rien de tel.

“ La orovince n’est pas responsa 
ble des égarements de certains jour 
naux et individus qui cherchent à 
se créer quelque popularité, 
semblée qui a eu lieu à Brandon a 
été un viritable fiasco D .ns un 
de ses derniers numéros, le Free 
Press de Winnipeg, voulant, comme 
toujours, donner une preuve de sa 
loyauté envers la Couronne, publi
ai en entier le manifeste annexion
niste de 1849. Ceci n’est pas du tout 
lo al de le part de notre confrère et 
est de nature à faire croire au pays 
que npus sommes à la veille de de
mander l’annexion aux Etats-Unis. 
Que la presse du pays ne se fasse 
pas d'illusions, car Manitoba, com
me toutes le provinces sœurs, se 
trouve bien sous le gouvernement 
qui nous régit.”

et intolérant ?
Dans un autre article, le même 

lournal fait un appel désespéré aux 
apôtres du gritisme dans les arron
dissements voisins. Il les presse de 
venir travailler au triomphe de la 
cause qui leur est commune Le 
nombre n l’effraie pas. Hâtez-vous, 
crie le Globe, et venez en loule...

Le major Walker déjà convaincu 
de corruption électorale devant 
nos tribunaux et frappé d’incapacité 
politique, le brigadier Pattullo qui 
vient de se couvrir de gioire i? ?) 
durant la dernière et fameuse cam
pagne d’Algoma, accoururent les 
premiers “ pour relever le niveau 
de la moralité publique.” Ils fu
rent i nsuite suivis de la tribu toute 
entière des autres missionnaires 
également peu évangéliques.

Est il possible, nous le deman
dons encore, d’être plus sottement 
inconséquent et hypocrite?

Pour se donner apparemment du 
ton, le Globe ajoute : “ nous ne 
croyons pas cependant que le sort 
de M. Mowat dépende du résultat 
de ces trois élections. Le ministère 
se maintiendra quand môme le ver
di t lui serait hostile...”

L’organe essaie vainement d’atté
nuer à l’avance le coup qui le me
nace. Que nos amis l’emportent, et 
c’en est fait d. M Mowat.

Bon glas funèbre aura sonné !

Sir Charles Tupper s’est embar
qué, jeudi, à bord du Parisian, 
pour revenir au Canada. p. ndant 
les quelques mois qu’il a passés en 
Angleterre, sir Charles Tupper a 
beaucoup fait pour son pays et a 
déployé une grande habileté com
me représentant du Canada.

mais

L’as

Encore un canard I Lo Free Press 
annonce que M. George Johnson, 
correspondant du Mail, à Ottawa, 
solliciterait la charge de député mi 
nistre de l’Agriculture. Et M. John 
son répond qu’il n’en sait lien lui- 
mêroe. Toujours bien renseigné, 
le voisin sur les affaires des autres.

On écrit de Montréal au Mail que 
M. L. A. Sénécal n’aurait pu réussir 
à vendre les cébentures du chemin 
de fer du Nord sur les marchés 
d’Europe, ni à organiser sa grande 
compagnie de colonisation dont 
nous avons déjà parlé. Mais ce 
n’est évidemment pas là le dernier 
mot de l’affaire, puisque le grand 
financier repart de suite pour aller, 
sans doute, reprendre ses négocia 
lions.

CES RÉVÉLATIONS.

Les révélations que l’on nous_a 
promises au sujet de l’élection d’Al
goma ne se sont fait guère attendre. 
Déjà le Mail annonce que lion a 
connaissance de certaines dépêches 
échangées en re MM. Mowat, Pat
tullo et Young, et d’un caractère 
absolument compromettant. Nous 
crqyons, dit le confrère, qu’il sera 
institué des procédures contre MM. 
Mowat, Hardy, Pardee et Young, 
personnellement, lesquels auront 
aussi à répondre de leurs actes illé
gaux et déshonorants, devant le tri- 
bnnal de la législature.

Le début promet.

Monseigneur Cleary, évêque de 
Kingston, et actuellement à Rome, 
vient d’écrire à Monseigneur Far- 
relley pour lui racont r son entre 
vue avec le Pape. D ns cette 
lettre, livrée à la publi'ilê, nous 
voyons que Mgr Cleary, répon
dant aux questions" de Léon XIII, 
aurait parlé avec éloge du carac
tère et du dévouement de son 
clergé qui commande | même le 
respect de nos frères séparés. 11 
aurait cependant fait ses réserves à 
l’endroit de notre système d’enset 
gnement primaire et secondaire, 
lequel, dit Sa Grandeur, n’est pas 
aussi satisfaisant qu’il devrait 
l'être, malgré son apparente justic1.

Sa Sainteté, apprenant que le 
marquis de Lome et la princesse 
Louise avaient témoigné b aucoup 
d’intérêt à nos œuvres religieuses 
"et de charité, exprima l’espoir que 
marquis de Lansdowne s’inspirera 
des mêmes sentimenis de bienveil
lance et saura mériter l’estime des 
catholiques.

UNE PRESSE ANTI-PA
TRIOTIQUE

La presse grile libérale s’emploie 
sans re’âche à dénigrer notre pays, 
à le rapetisser aux yeux de l’étran 
ger, à vilipender nos hommes 
publics, à déprécier nos ressources. 
Elle n’hésite même pas, par le 
temps qui court, a proclamer à 
grands cris, que le Nord-Ouest est 
mûr pour la révolution.

11 est bien vrai qu’un petit 
groupe de grits mécontents ou dé
sappointés s’est organisé en ligue 
et vient de publier un manifeste 
fort prétentieux. Mais, comme le 
disait fort bien, l’autre jour, un 
journal influent de Winnipeg, 
toute cette mise en scène n’est que 
de l’enfantil’age,de la rodomontade, 
de l’indignation de commande. Pas 
un organe a*titré de l’opinion pu
blique n’appuie, du reste, ce mou 
vement.

La population réfléchie et intelli
gente du Nord-Ouest, c’est à dire 
l’immense majorité, est franche
ment ralliée au système actuel. 
Elle a de même pleine confiance 
dans le gouvernement qui, durant

A NOTRE DAME DU SACRÉ- 
CŒUR.

La clôture de la retraite, donnée 
aux membres de la congrégation 
par le Rév. P. Fournier, 0. M. T. 
s’est faite samedi aven une grande 
soiennné. Planté, il y a o iza ans, 
sur le sol ■ ’Ottawa, le grain de -e i 
n<rve s’est développé sinon eu un 
grand arbre encore, du moins eu 
un de ces arbres aux puissantes ra
cines et au tronc solide qui n’at
tendent, pour prendre leur complète 
expans on, que des circonstances 
favorables. Le rayon de soleil, 
pour les œuvres catholiques, c’est 
la bénédiction de l’Evêque. Mon- 
seignour a bien voulu condescen
dre à venir donner lui même le 
sermon de c ôture. Sa parole con
vaincue, ardente et paternelle a fait 
vibrer tous les cœurs et a confirmé 
les avis si pratiques et si actuels du 
R. P. prédicateur. Sa Grandeur a 
demandé aux membres de la con-

Les funérailles de madame Fa
bien Hotte ont eu lieu, ce matin, à 
la Basilique, au milieu d’un grand 
concours de parents et d’amis. La 
défunte appartenait à la congréga
tion de Sainte-Anne.

,T O TJ R 1ST A. L QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ Dr. PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE.” K. MOtFET, Secrétaire de la rédaction et aduilni-tratenr

Ottawa et Hull, Lundi, 10 Décembre 18835e année No. 288'
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